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APRES Lb.. roop DE FORCE D'ALGER 

LE MOUVEIViE.t\lT CONTRE LE RACISME, l' ANTISEr-1ITISME 
ET POUR LA PAIX (M.R.A.P.) ::OMMUNIQ,UE: 

La grave menace qui pèse sur les institutions 
démocratiy.ues à la suitE) du coup de force d'Alger 
requiert de toute urgence des mesures énergiques des 
pouvoirs publics contre les coupab10s et leurs complices 
et le regroupement de toutes les forces républicaines 
que le M.R.A.P. n'a jamais cessé de préconiser pour 
faire échec auxmenéos factieuses, inséparabl;,1s de l'a­
gitation racisto et antisémite. 

En ceS ' heures d'une gravité oxcoptionnelle, le 
M.R.A.P. appalle tous les antircJcistes à sc mobiliser 
pour défendr0 les idéaux républicains pour l .i)squels ils 
ont toujours combattu. Il leur demande de s'associer 
partout, dans l'union, à la riposté antifasciste indis­
pensable et, au beSOin, do IR promouvoir. 

. L' heure n'est plus aux. di visi 'ons sulbal t8rnos • 
Antiracistos, républicairts da toutas ~onduncas, unissons­
nous et agissons pour ba.rrer la route au t ascisme, au 
raoisme et à l'antisémitisme, pour fnire t~iompher la 
paix ot l'ami ti. é ~ntre los peuplos. 

' i 4 M/.I,' 1 nl~q 

- 'JlNTlSEMll'ISME ET POUR Th P '8 
' l., ANTTIŒPUBLl CAIN!!. 

LE 'RACISl';~E 
LES rEIJ~S 

, l du M R.A.P. réuni, le 16 ma~ 
Le Bureau Na~lona~ 's ode toutes tenèrunces qUl 

1958 ' salue les republ~~a~n t' se mobiliser, dans 
se s~nt dressés et contlnuon ~~ rn~cisno, lequel porto l 'union pour barrer la route " m(e·· .... r;t l'antisémitisme, bl t le racl.S ~. t t' en lui, inexor~ cmen,,:> d vi o10ncos, ct d a t 01n-avec leur cor:te~a de haln".s, c 
'tés à la digni te humaine. . , . 

/'l'cito de la dis~olutlon 
Le Buroau National s~ e'~ ~ont il n' fi. cessé de 

de pluSieurs groqpes ~a?!tos etantisémitos. dénoncer les menses r~Cl . ~ 

, ' ' on contre: tous c,mx, 
Il met en garde l OPr1n1 t'ons ct si ~aut placés 1 soi '~nt leurs one ~ ,.' , . '" r ou quel es,que °t t . t de controcarror, do g~no oi ~nt-'ls qui en en 1 d~s ~nstitu-S t. ",' ft. onnomcn t norma ,:,., ... de 'discrediter le one l. 

tions républicaines. 

, '11 m nt l'attnchement de tous Réafri~me so~enne e ~'tution de not J:. ,~~ pays et 
les antirac1stes a ~a ~on~ l our' sa dér ense, pOUT le 
leur ard~nte .v~lonte d agar p. 1 '''nt 8t le maintien respect de~ prero~atives du Par em~ 
des libertes publlques. 

- i . l 16 mn i 1958 1 Par 5, c 
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A~,"f:JEL Cb~!I0UN- DE la ORGANISA'rIONS 
(dont l ,a }t . R.j~.P,) 

.. " . Les orgcniE1ptions sous-s~gj _~i~S denonccnt le complot fac-
tieux, de chefs mili 't.'lirGs et dG : L vils s':1n~mandé'.t dont Alger 

~ '\est:ia théâtre. 

"Rappellent ,la déo18ration par la-qÙG+lÇ\' ID Présidant de 
'la .République a" 'dans d::~s ':)rmes qui ne pouv~rit s ouf:ftir ~tlcun0 
désobéissance, ordonné'aux officiers on état d'insubordin8.tion 
de rester ,dans le devoir sous l'nutorit~ du gouvernemont répu-
bli9ain • ' 

, , , 

EilesdGITk1.ndont, Y,u 'une instruction s:::>i t ouvcr-t e" que des 
,su,notions officielles et nominalos soient prizos,oontra les 

, "instigateurs, les auteurs et 185 oomplic8s do ~(~: t '()ntn ti ve de 
,pronunoiamiento. ' " 

, ",', 'Elles font oonfü:ncG l'UX démoer,: t<3S d' Aigériecomma (~,UX 
s.oldet's, et offioiûrs fidèlûs pour t" .. idcr nu ratr,blissement de 

,'la laguli ta 'républicr.îne. ' 

" , ,~ ,EII'osalcrtont L~ peuple fré~nç~',is tout Gnti ':--r ·:;t 
:, appellent à un&.vigilR,nee touto p~'rticulièro 108 républior:ins 
gardions naturols ,dos institution's d8moer~, tiqu8S." 

, , Ligue des Droits de l' Homme, rlouvemf'nt oontre le R:'..cismc, 
l' Ant1sémi tisme et pour, ID. pp ix (M.R. iL.? ), L.l. C.b.., Syndi 02. t 
Nctional des Institutours, Union NDtionr'lE1 des Etudir.nts do 

, Fre .. noe, Comité Au(in, Anciens du Corps 0xp-fdi tionnnir0 frr.nçp.is 
'en ExtrêmG-Orient, Assooin.tion d,a sauvog~rde pour ln. d~f,:;nsG , 
des institutions' judioiuirC"s, C,omi té de rés1st~nc,e oontra 1<3 

,f'asc1sme, Comité do vigilDnce antifascistb de ln. Ré sistc.nco 
auxquels sas ontflss 0016s If! Fédération [l,utonoffiO dl" l' EduCf'. ti on 
Netibnale et le Syndidat gén~ral de l'Education Nctionnle do 
la. C.F~T .• C. 

15 MAI '1958 
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ANTI RAC: I ·STES 

/ , 

F{ E P l) :3 L t C AI N E 
2 B MAI à l 7 h~ures 1 

" , 

D:( LA NATIOi'J A LA REPUI3Ll:QU~ . 
En ces taures gravas où 18. France es t meûacée pal' la subv8rsion 

fascist,e, le, place de ' cha,:!ue antiraciste F:st: aux premiers rnngs de la 
défense républicaine , ~ . 

Les tenta ti ves de destruct ion du régirn':;l démoc l'O. '\; Lj.ü. lé;, l:':OUI' ":' :.11 '~ 
subst~tuer le pouvoir personnel; sont l~ fait des hommes et des groupements : 
qui n'ont cessé de propager la taine rEloiste et fl.ntisamite. En :r.êrne temps. \ 
que la République, ils mettent en danger toutes les valaur's qu.'olle incarne: \ 
la liberté, la tOléranc,e, liidéal , d'égalité, de frat\-:rnité entre les hommes 
et d'amitié entre les peuples. 

Le peuple ' de France, uni dans la di versi tCl de ses origines, de 
~' ses col1victions religieuses et philosophiques, a versé son sang naguère 

120ur le rétablissement de la léga l:p;é ré publicaine : il SGura au j QJ rd' hui 
ecarter de son destin le carcan honteux et criminel du fascisme. 

=-

ANTlFtAClSrES ,REJ:>UBllCAINS DE TOUTES TENDANCES 

POUR FAIR1 ECHEC jl.UX COMPLOTEURS HAGIS'rEf3 ET AN'l:ISEMl 'l'~: ! 

POUR Q,UE , VIVE LA RZPUBLIQ.UE 

TOUS,. , le 'v1ER' CR'F:Dl ' , l' CI ~."f .. l ' 17 1- ' , 'l.T t· - - l' _.:JU 1;~ a Heu r\~s a' ~a l'.a. ~ 011: 

1 '===================================~========~-:-:'._-..1..- . ____ '_ ... ______ • __ .~. 
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Le Wouvement contre le Racisme, l'Antis~mi­
tisme et pour la paiX (M.TI.A.P.) 



Halte aux Comités de Salut Public ! 
Halte · au fascisme ! 

L'impudence et l'agitation subversive des comités de sc1ut public permettent de mieux mesurer le danger fasciste: la 
mise en pièces de la République. 

Il n'est que de lire la motion sous forme d'ultimatum édictée par le comité de salut public d'Oran et les sommations du 
comité de salut public d'Algérie transmises par le général Salan. 

Le 13 mai, s' installait à Alger un pouvoir militaire en rébellion contre le pouvoir légal de la République française. 
Alors que le comité d'Alger étendait son réseau à la Corse et à la métropole, un grand nombre de comités de défense 

de la République, dont celui du X' arrondissement, se constituaient pour barrer la route à la rébellion. 
Le mercredi 28 mai, les organisations républicaines ras sembiées dans un grandiose défilé, manifestaient leur attache­

ment aux libertés. 
Le 30 mai, l'Université de France, l'ensemble du corps enseignant, par une grève d'une ampleur jamais atteinte, 

montraient leur attachement inébranlable à la démocratie. 
A l'appel des grandes centrales syndicales, les travailleurs par une série de manifestations, affirmaient leur volonté 

d'empêcher toute dictature, tout pouvoir personnel. 
La riposte des républicains a contraint le général de ' Gaulle à emprunter des voies légales, en apparence. 
Le 1'" juin, son investiture fut imposée sous la pression et le chantage avec des pouvoirs jamais encore accordés 

depuis Napoléon III. Deux cent vingt-quatre parlementaires refusèrent l'investiture et 2.32 les pleins pouvoirs. 
L'Assemblée nationale est c en vacances • jusqu~en oc;tobre, nous dit-on ... 
Les comités de salut public devaient se dissoudre dès l'installation au pouvoir de de Gaulle. Ils sont toujours en place. 

CITOYENS DU X· ! 
Songez au chemin parcouru par les factieux depuis le coup de force d'Alger. 
Et quel serait-il ce chemin si nous les avions laissés libres de le parcourir à leur guise ?. 
Pour ces gens-là, la forme actuelle du gouvernement de Gaulle n'est qu'une étape transitoire. 
Les ultras, les colonels, et leurs comités de salut public, par la mission qu'ils ont reçue de préparer c l'intégration 

des âmes • se préparent à organiser un c référendum-plébiscite • conforme aux voeux du grand patronat, des gros colons, 
de la haute linanc.e. 

Déjà, quelques poignées de fascistes s 'efforcent de créer le climat nécessaire au pronunciamento. Déjà, nous en 
avens décelé des indices dans notre arrondissement. 

ATTENTION! Citoyens du X' , la République est plus que jamais en danger. 
- Le problème algérien demeure entier. 
- Les questions linancières et sociales sont angoissantes. 
Les Républicains doivent être prêts à assumer les devo;rs nécessaires pour assurer la défense des libertés. Il importe 

de ne pas se laisser endormir ni surprendre, mais de rester p~us que jamais vigilants et agir dans l'union, car les discours 
de de Gaulle laissent place à la plus troublante des équivoques. 

CITOYENS. SOYEZ VIGll.ANTS 
Que partout se créent des comités d'union pour la défense de la République, sans aucune exclusive. Par rue, par 

bureau, par entreprise, portout c'est possible. Que ces comités viennent renforcer lei comité du X". 
Que les Républicains s'unissent pour le respect des libertés syndicales et politiques, la défense des institutions, la 

Charte des Droits de l'Homme et du Citoyen, les revendications des travailleurs, et qu'enfin soit rétablie la PAIX avec 
le peuple algérien. . 

VIVE LA REPUBLIQUE! 

12 juin 1958. 

ORGANISATIONS PARTICIPANTES : 

Le comité d'union du X" arrondissement 
pour la défense de la République. 

Ligue des Droits de l"Homme . P.arti Communiste Français - Parti Radical Valoisien - Parti Socialiste (S,F.I.O.) - Union de 
la Gauche So:ialiste - Radicaux de gauche affiliés à l'Union Progressiste - Union des Jeunesses Commu~istes - . Jeunesses 
Rao.icales - Union des F~mmes Françaises - Officiers et SoUS-Officiers de Réserve Républicains - ~éd~atlon Nat}o~ale des 
Déportés, Internés et Résistants Patriotes - Association des Réfractaires et Maquisards - AssocmtlOn Républ~calDe des 
Anciens Combattants - Amis de Témoignage Chrétien - Mouvement contre.Ie racisme, l'antisémitisme et pour la PaIX - Union 
des Juifs pour la Résistance et l'Entraide - Mouvemen~ la PaIX - ASSOciatiOl1 NatIonale des AncIeîlS COmbattants de la 
RéSistance - Centre Intersyndbal C.G.T. - Secours populaire - Mouvement de Libération ouvrière. 
Comités de vigilance: Enseignants du X· - Sécurité Sociale (Caisse Locale n° 1) - Hôpital Lariboisière - Hôpital Saint-Louis 
Air-France (faubourg Poissonnière) - PolYClinique des Services Publics. 

A:llr~sser la correspondance : 4, avenue ' Richerand - Paris-X'. 

P.P.I ..... P •• i . 
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